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Jeunesses Vaudoises, 22 janvier 2023 
 

Chères Jeunesses Vaudoises, 
Mesdames, Messieurs, jeunes et moins jeunes, en 
vos titres et fonctions, 
Chers Amis ! 
 
Salut !  
 
Ça me fait très plaisir d’être ici pour vous transmettre les 
salutations officielles du Grand Conseil ! 
 
… Et pour vous retrouver toutes et tous – après un 
sevrage bien trop long imposé par le Covid-19. 

Cette pandémie qui a eu un terrible impact sur votre 
génération, sur votre fédération, vos membres, votre 
jeunesse. 

Certain·e·s d’entre-vous se sont sentis isolés ; coupés 
dans leurs élans ; incompris parfois par les 
considérations et les choix politiques. D’autres ont arrêté 
leur formation, démotivés par les contraintes. Et se 
cherchent un nouveau souffle. 

C’est compréhensible et croyez-moi, cela me touche 
aussi. 

Même si le monde est loin d’aller mieux aujourd’hui – 
avec la guerre en Ukraine, les risques de pénurie 
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d’énergie et la crise climatique – il reste des symboles 
forts et positifs : 

La pandémie nous a certes séparé, mais nous avons su 
– vous avez su – sauvegarder votre esprit de cohésion 
et de fraternité pour assurer vos retrouvailles. Et 
maintenir le niveau… 

Aujourd’hui déjà, votre assemblée générale est à la 
hauteur des obstacles surmontés ces deux dernières 
années et vos soirées et activités en seront d’autant plus 
belles – tout comme votre prochaine Fête, ou le Prochain 
tir cantonal, j’en suis certaine ! 
 
Chères Jeunesses Vaudoises et Vaudois, 
 
De l’extérieur, on vous connait surtout grâce à vos Fêtes 
cantonales, qui figurent parmi les manifestations 
« signatures » de notre bon vieux Pays de Vaud. 
 

Et il n’y a pas que les 4 girons, il y a le tir cantonal, une 
manif fédérative qui rassemble bien du monde autour 
d’un sport commun, le théâtre, le rallye, les bals, les 
fondues, les karaokés et bien plus encore ! 

Symbole de vitalité et de jeunesse… donc de Fête, 
évidemment ! Mais « pas que » : Vous assurez aussi un 
pont entre les générations ; vous êtes un exemple de 
solidarité et d’engagement ; vous n’avez pas peur de 
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travailler, de vous mobiliser, de défendre vos idées et de 
vous faire entendre – j’y reviendrai… 
 
Mais auparavant, permettez-moi cette petite parenthèse 
sous forme de question : 
Sur le site de de l’Etat de Vaud, la page consacrée aux 
Jeunesses campagnardes apparaît dans un sous-dossier 
du Patrimoine immatériel et traditions vivantes du 
canton… Avez-vous déjà pensé à déposer votre 
candidature à l’UNESCO ? 
 
Dans ce Club très sélectif et intouchable, vous auriez 
votre place aux côtés de : 
 

- La Tbourida marocaine 
- Le Falak Tadjik 
- Le Fjiri du Bahrein 
- Le Gamelan indonésien 
- Le Moutya des Séchelles 
- Le Hurling islandais 
- Et bien sûr : le Suomalainen, la culture du Sauna en 

Finlande ! 
 
Voici donc une idée à creuser ? 
 
Chers Amis, 
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Parenthèse et plaisanterie fermées, avant de terminer, 
j’aimerais encore vous glisser un message d’avenir en 
m’appuyant sur notre passé : 
 
Nous fêterons le 24 janvier - après-demain donc - 
l’indépendance vaudoise. Une autre tradition vivante 
que nous partageons avec fierté ! 
 
Pour rappel : notre « Independance Day » du 24 janvier 
1798 s’est déroulé dans le calme, pacifiquement, sans 
résistance, ni drame. À la vaudoise finalement. 

On entendrait presque un « voilà voilà ça c’est fait » ! … 

La violence et l’héroïsme sont à chercher 75 ans plus tôt, 
le 23 avril 1723, avec l’exécution du Major Jean Daniel 
Abraham Davel, guillotiné au bord du lac pour rébellion 
contre l’occupant bernois. 

Cette année nous fêterons donc les 300 ans de la mort 
du Major Davel. Nous avons, il est vrai, peu de grandes 
figures vaudoises reconnues et rassembleuses… mais 
Lui en fait clairement partie ! 
 
Le Major Davel force mon admiration. Il inspire une 
réflexion pleine de sens dirigée vers la Jeunesse 
d’aujourd’hui, pour peu qu’on s’y penche. 
 
L’histoire du Major Davel est celle d’un homme qui s’est 
opposé à l’autorité de l’époque au nom d’une cause qui 
lui paraissait légitime et supérieure. 
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Soyons clair : Je n’encourage pas la méthode employée, 
mais bien l’engagement qui a déclenché l’action. 
 
Sommes-nous encore capables de nous mobiliser, de 
réunir suffisamment de forces pour défendre nos valeurs 
et les causes en lesquelles on croit ? 
Ne passons-nous pas trop de temps cachés derrière nos 
écrans de fumée ? A critiquer – pour certains de manière 
violente et anonyme – l’action de ceux qui agissent ? 
 
Bien-sûr nous n’agissons pas toute et tous ainsi. Et vous 
prouver le contraire par votre existence, par des journées 
comme celles-ci.  Mais la tendance actuelle dans les 
interactions virtuelles et le matraquage d’informations 
n’est pas très encourageante, je trouve. 
 
Face à cela, je trouve intéressant de mesurer avec notre 
regard actuel, la valeur de son geste de l’époque : 
 
Davel a ouvertement désobéi, il s’est avancé à 
découvert, il s’est fait arrêter. Il a été jugé et puni pour 
son action. 
 
Plus tard, l’Histoire lui donnera raison, le transformant en 
visionnaire. Et comme tout visionnaire qui se respecte, il 
est apparu trop tôt dans son temps. 
Chères Vaudoises et Vaudois, 
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Votre engagement fait votre force. Soyez visionnaires !  
Ne lâchez rien – dans la limite des lois, évidemment. 
 
Le terrain des idées est vaste : sortez, parlez, débattez, 
riez mais agissez ! Pour le canton et pour votre futur. 
 
Certain.es d’entre-vous serez peut-être amenés à nous 
succéder – à nous, politicien.nes en place. 
Faites entendre la voix de la jeunesse – pour ouvrir une 
autre voie à celles et ceux qui vous succèderons ensuite ! 
 
Nous ne faisons que passer… et ça passe vite, croyez-
moi :) 
 

Bonne journée ! 

 

 


